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Un aspect important de la modélisation des flux géothermiques consiste à prendre en compte les interac-
tions entre le flux dans le milieu poreux et l’atmosphère. Puisque le couplage entre le modèle poreux et
un modèle 2D surfacique ou 3D atmosphérique n’est pas réaliste en terme de coût de calcul aux échelles
spatiale et temporelle géologiques, l’objectif est de modéliser l’interaction sol-atmosphère grâce à une con-
dition limite avancée prenant en compte la conservation de matière et d’énergie à l’interface entre le milieu
poreux et l’atmosphère. Ce modèle considère une couche limite atmosphérique avec transfert convectif
molaire et thermique (en supposant l’évaporation de la phase liquide), une condition de débordement liq-
uide aux surfaces d’infiltration, ainsi que le rayonnement thermique et la recharge en eau douce due aux
précipitations. La condition de débordement n’est active que quand l’atmosphère est saturée en vapeur
d’eau et dans ce cas le modèle ne suppose pas l’accumulation de l’eau liquide dans l’atmosphère[1].

Le modèle est discrétisé en espace en utilisant le schéma Vertex Approximate Gradient (VAG) introduit
pour la discrétisation de flux de Darcy multiphasique par Eymard et al. dans [2]. Ce schéma est consis-
tant sur maillages généraux et très efficace sur maillages symplectiques car les inconnues sont localisées
aux noeuds.

Le cas d’application considéré correspond au champ de Bouillante, en Guadeloupe, caractérisé par une
activité géothermale proche de la surface (température du sol proche de 100 C, environ 250 C à 300m
de profondeur). Le modèle numérique prend en compte les aspects compositionnels des phases liquide et
gazeuse et les changements de phases avec l’apparition et la disparition des phases supposées régies par
les lois d’équilibre thermodynamique.
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